
LE SAMEDI

C~URIU SE COINCIDIEN'E

I Il
-- le, pruialds e.ý chomse's telles qu'elles vienl- -Je prenids le mnonde comme je le trouve, remarquait ci

iiijii, pensiait le voleur un exerçant sa d-kîjuate temps le policeman on empoignant non moins d'licatemoiit
indalustije.

LESDEUX MAIICIANI)S

lu aam-'iaa, lea4, t ailt qu'ils furiaent vIl aiu'.,

bIa -a~s'm l,iý- :(Pai -It i vîil brde

P'. id i tl 'i l ve'r le 1aaau livnie-i lia, veille.
;\ l.. 'Imiaima :e li,amisr la pentu.

LTaat .. i lil q u am bas smmm chmar cst ruivers.

lA.t t il aui prix quiail vuit suai etieri llaCau

Ce pa touit quae 'aller vite
Il fauit encore arlivur siùiciiieait.

F. ROQtVl'ORT.Xn,LEEIVE.

MANQUÉE
0 Pascal ! Enfant blond

C'aalosa;e (le la plume et ries nialaémttatigaae,
'V'u créas8 la brouette, et puis, ô spiritus,
Nota coutent lie ce nain, tu créas l'omanibus.
0. la splenadeur les chars et aies chevaux antiques

C2oatmme toujours, ce fut en vociférant quelques uns de ses derniers n6s

qu Pullan,- poète <le son état,- s'immtiisça dans nies lares.
]Il oubilia dle s'informter de nia% santé, et sans me tendre lamai
-1 'eri sors, ane (lit-il.
-. ,Il ! je il'eti <lotitais
Un alhurisqelipillt lui ouvrit la boeuche.
-T'u t'eaî doutais ?
-1 (ti ! Et <'où sors-tu
-Plu isque tu le sais
- I ullaite, maon aini, tii raisonnes conmne nue

oiiw. Il a'ýt évidenat qu'avant d'entrer, ta es
sorti de quelquet part, amais d'où 'i je l'ignore

-'l'e'n tiens, fit-il avec bluiil ilé.
]et, coliaenu
-Outai, tm on vieux, j'eia sors.
- ID'où triple b)ruteý
-Dem chez' Grodot.
-Coi aeima chats!

-G ros (los, comame les chats.
-Poiall Not trodotscéar à l1 oné

(lie Iramîapot'sua

-( (ii et apés 1 I ans quetl but Cette Visitc au 'f
prilacv de' la scène ' 'Tu l'as interviewé sur sa proý
cîtaiata créationa ? 'l' veux cirer les plianchevs

-- '-Tu vogites sur li, maar de l'errmaar / '

Il Ila, lýaiSa IlaS la v'oi . et d'aut toit aaulleltt
conlide'ntiel pr~ îtsuci~'"

-G(rodot il'a aprs.. IWil

-sluer?(a''

aUn rClo de jeaa:r har4iamier 't ,

-Tl'a lrûles. J
-A tomaber à 'genoux ' ,"
I) iillaitc est rou'uao commi1ia' le drapeau (le lat so-

ciale :je ane lis aucun eAllort pour dissimiauler ma Lei 1,oiach, a. -Thtpti
surprise. La clic nie. -Insolen

-O)ui, merti,àj.lr!ftnainte-
atant !.

-- itliintenanit ?
- File est à moi

_C1Jeýt ta conla. .. .gne! Qai ça
-Comment., je ne t'ai Dias conifié...
-Pas du tout !
-Je vais nie marier...

Iuncavait la iianio dle vouloir se
marier; toua les mOi?, il me faisait la mtme

confidence... Je hauassai les é~paule.
-l ohI dit il, cette fois ça y est... Je

l'a; reeconrWe au Luxembourg il y a
juste six semaines au * ourd'a i.

- .1 uiste !Ainsi ! quel homme d'ordre
-Son portrait ? len t'importe ; nous

ne littératurons pas. Grande, blonde, bien
Sfaite, jolis yeux, bEaux cheveux... A mon

groût, enfin ! Et jeune 1 Elle conduisait par
la main un baby d'une sixaine d'années...

-Une veuve!
-Certainmnent!I... Fnl noir tous les

deux!I... Le lendemain.
-Eh bien !... et le jour mème?

je-Tu cours trop vite... Le lendemain...

-Sans l'enfant 1
-Avec l'enfant!1 le surlendemain...

-Tu te fendais <'un gâteau ?
-Ah Itais-toi ! is surlendemain, je la revis encore, et aussi les jours

suivants ;c'était palus qit'il n'en fallait pour m.- chantier à blance
- Quel tourneau!
-.Maîhllonnêle !..J'étais pincé, oh ! mais pincé ! Seulement, ta mie con-

nais ! .Je sais d'ane intiimîditC>...
.-l.'Agnelle 7
- I télts ! -je n'ai jamais été capable d'aborder une femme
- Elle ne t'encourageait donc pas d'an Eourire?
-M'encourager ! taie sourire I lene m'avait même pas remarqué, el,

c'était bien là ce qui nie désolait ! Ahi ! si seulement elle m'avait remfar-
qué !

-ru lui aurais tendu ton coeur?
-Je la suivais obstinément avec l'espoir qu'elle -laisserait choir quel.

que chose, son parapluie, son gant, que l'enfant ferait an faux pas, se bles-
serait, - eh oui, je te l'avoue, - la passiou est égoïste, cruelle parfois,-
je souhaitais un cataclysme, un chien enragé. Ali I si quelque drôle avait
osé lever les yeux sur elle!

-Bravo ! ta as bien dit cela!1 Quel dommage que ta n'aies pas l'épée

FAUSSE INTERPRÉ~TATION

ate, ta nî'ouîblieras pa d'ajouatea de lai, graisse aux ciÙtes de Mîme do la Longuepointe.
't
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